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Dans  un  article  publié  en  mai  2021,  l’International  Scientific  Association  of
Probiotics and Prebiotics (ISAPP) propose une définition du terme « postbiotique »,
après avoir fait de même pour probiotique, prébiotique et synbiotique. Constatant
l’augmentation exponentielle de l’utilisation de ce terme ou de termes recouvrant le
même concept dans la littérature scientifique (figure ci-dessous), l’association a
souhaité  le  préciser.  Comme  précédemment,  elle  a  pour  cela  réuni  un  large
échantillon de scientifiques du monde entier et de disciplines médicales, afin
d’aboutir à un consensus.

Évolution de l’utilisation du terme « postbiotique » dans la littérature scientifique
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Lecture : différents termes ont été utilisés dans la littérature depuis vingt ans pour désigner des
micro-organismes inactivés ou tués. Depuis cinq ans, le terme postbiotique les a tous largement
supplantés.

Les experts définissent un postbiotique comme une « préparation de micro-organismes
inanimés et/ou de leurs composants, conférant un bénéfice en termes de santé pour le
receveur ». Ils précisent qu’il s’agit de micro-organismes délibérément inactivés,
accompagnés ou non de métabolites ou de composants cellulaires. Les métabolites
seuls, les vaccins et les probiotiques tués ne sont pas des postbiotiques. Le
bénéfice pour le receveur, homme ou animal, doit être vérifié. Le site d’action
n’est pas limité au tractus digestif. Implicitement, le postbiotique ne doit pas
être dangereux pour l’usage considéré.

Cinq modes d’action des postbiotiques ont aussi été étudiés, par exemple concernant
le microbiote intestinal (figure ci-dessous). Ils peuvent agir directement sur la
composition du microbiote local en modulant la part relative des différentes espèces
présentes (1). Sur le site cible, ils peuvent renforcer la barrière épithéliale (2)
et/ou moduler la réponse immunitaire locale (3). Ils peuvent également provoquer une
réponse systémique, immunitaire (3) ou métabolique (4). Enfin, ils peuvent utiliser
l’axe  microbiote-cerveau  pour  stimuler  la  sécrétion  de  neurotransmetteurs  ou
d’hormones  (5).

Modes d’action présumés des postbiotiques
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Les scientifiques envisagent quelques usages cliniques possibles qui devront être
évalués  :  nouveaux  antimicrobiens,  anti-inflammatoires  et  immunorégulateurs,
antalgiques en particulier pour lutter contre des douleurs digestives, adjuvants
pour des vaccins.

Des  études  scientifiques  ultérieures  ainsi  que  des  avis  des  autorités  seront
nécessaires  pour  réglementer  l’usage  de  ce  terme,  y  compris  par  les  sociétés
commerciales.
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